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Présentation de l’éditeur :


      À la suite de plusieurs malentendus, le reporter Valdugrain se trouve embarqué en compagnie de personnalités aussi célèbres qu’imprévisibles dans une drôle de compétition internationale qui doit désigner… la personne la plus cultivée du monde !


      


      Société, arts, histoire, sciences, sport, gastronomie, monuments… Tentez vous aussi de répondre aux différents quiz pour tester vos connaissances. Quelle est la véritable recette italienne des pâtes à la carbonara ? Savez-vous pourquoi la Belgique est l’un des pays les plus faciles à repérer depuis l’espace ? Et quelle est la première industrie cinématographique du monde ? À vous de jouer !


    Couverture : Gustave Auguste © Flammarion


  


  

   

    

      
Biographie de l’auteur :


        Benjamin F. Valdugrain est écrivain, monteur pour le cinéma et passionné par l’actualité et la presse internationale.
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    Avant-propos


    

      Vous connaissez Thessalonique ? sa vieille ville – aussi appelée Ano Poli –, ses ruines gréco-romaines, son agora ? Vous connaissez le front de mer, les rues – bondées, l’été – de cette cité de 322 240 habitants – 790 824, si on compte la périphérie –, un total qui fait de cette capitale de la Macédoine grecque la deuxième ville la plus peuplée du pays ? Vous connaissez la Tour blanche, véritable emblème de la ville, ou l’Hagios Demetrios, chef-d’œuvre d’église orthodoxe, construit au IVe siècle et consacré, comme son nom l’indique, à saint Dimitri ? Ce dernier, ancien proconsul de Thessalonique, remporta le titre envié de saint patron de la ville après avoir été condamné par l’occupant romain à un combat à mort contre un gladiateur. On raconte qu’il fut inopinément sauvé par un jeune garçon : Nestor, qui, d’un geste inspiré, ôta la vie du gladiateur. Sacrée victoire, court répit : furieux, les Romains mirent à mort le courageux héros et en profitèrent pour transpercer de leurs lances ce brave Dimitri.


      Mais tout ça, vous le savez déjà, évidemment ? Je veux dire : vous connaissez déjà tout de Thessalonique, n’est-ce pas ?


      Parce que moi, non.


      Moi, je n’y connaissais rien, à l’Ano Poli, à la Tour blanche, à Nestor… Moi, le seul Nestor dont j’avais entendu parler, c’était celui des albums de Tintin. Vous savez le majordome du capitaine Haddock, toujours à courir partout avec son petit plateau et son verre de whisky ? Mais je ne crois pas que Tintin soit déjà allé à Thessalonique. Ou alors, ce devait être lors d’un voyage privé. Ou peut-être ai-je oublié. Souvent, ma mémoire me joue des tours. Je n’ai pas le souvenir des noms, j’oublie les villes, j’oublie les dates. Je ne suis pas particulièrement doué en histoire non plus, et en géographie, c’est encore pire. Alors, Thessalonique, vous imaginez…


      De la Grèce, au fond, je me rappelais quelques mythes et encore… Zeus le dieu tonnerre, Athéna surgie de son crâne, ou Astérion le Minotaure, emprisonné dans les recoins du labyrinthe. De Thessalonique, rien, bernique.


      En tout cas, jusqu’à ce que j’entende parler du concours.


      Le rédac’chef de la Gazette des amateurs de grands sujets (GAGS) m’a dit : « Toi qui es tellement cultivé, ça devrait te parler, un truc pareil, non ? » Je ne comprenais même pas à quoi il voulait faire référence.


      « Un concours international de culture générale ! a-t-il enchaîné. C’est fait pour toi, ça. Une compétition internationale, des questions-réponses sur les pays du monde… ça devrait être du gâteau, non ? »


      C’était un malentendu. Bon c’est vrai que l’année précédente, j’avais aidé à remporter une sorte de quiz organisé par le comité d’entreprise. Pourtant, je vous l’ai dit : je n’ai pas de mémoire. Moi, les deux seuls sujets que je maîtrise, c’est premièrement : la cuisine niçoise ; deuxièmement : le Tour de France. La cuisine niçoise, parce que ma grand-mère, Nissarda parmi les Nissardas, a mis un point d’honneur à ce que chacun de ses petits-enfants sache sur le bout des doigts les secrets des farcis, de la socca ou de la pissaladière – non, rien à voir avec la tarte aux oignons. Quant au Tour de France… Eh bien, que voulez-vous que je vous dise ? C’est mon dada. J’ai toujours aimé ça : les échappées, le maillot blanc à pois rouges, les abandons au pied du Tourmalet… Depuis 1991 et la victoire de Miguel Indurain – dit l’Extraterrestre, dit Big Mig, ou, un peu plus pompeux : le Roi Miguel –, depuis ce jour-là, je n’ai pas raté un seul Tour.


      Alors, quand coup sur coup sont tombées deux questions portant respectivement sur la spécificité de la daube dite à la niçoise puis sur l’année de la victoire de Raymond Poulidor sur la Grande Boucle, forcément, cette fois-là, c’est mon sang à moi qui n’a fait qu’un tour. La spécificité de la daube niçoise ? Facile : c’est l’ajout de champignons ! Quant à la fameuse victoire de Poulidor ? Question piège : Poupou – oui, on l’appelle Poupou – n’a jamais remporté le Tour de France ! C’est même ce qui a fini par faire sa légende !


      Sauf que le rédac’chef, lui, ne savait pas tout ça. Et comme je me trouvais dans la même équipe que lui, ça l’a d’autant plus impressionné que nous avons remporté le quiz. « Vous en savez des choses, vous, Valdugrain, qu’il m’a dit. Vous êtes du genre pointu. Une vraie tronche. »


      La rédaction comptait pourtant des esprits autrement plus élevés que le mien pour aborder un tel concours. Mais le rédac’chef n’a rien voulu entendre.


      « C’est Valdugrain qui ira ! a-t-il répété, sûr de lui. Valdugrain est notre journaliste le plus cultivé. Il va nous écrire un super article. Compris, Valdugrain ?


      – Compris, patron ! » ai-je répondu, docile, et sans vraiment réfléchir. Je n’avais aucune idée de ce qui pouvait m’attendre. À la niçoise, de façon traditionnelle ou non, je ne savais pas à quelle sauce j’allais être mangé. « Incultes, le Grand concours international de la culture »…


       


      Dans l’avion qui m’emmène de Paris à Thessalonique, je relis la fiche introductive du concours :


      

        IN. CUL. TES


          (INTERNATIONAL CULTURE TEST)


        

          Un concours organisé par l’International Culture Test Company.


           


          Regroupant 195 pays venus des quatre coins du globe, il se déroulera en plein quartier gréco-romain, à l’endroit exact où s’élevaient jadis le Forum antique et les célèbres jeux du cirque.


          Le but du concours est simple : désigner la personne la plus cultivée du monde.


          Pour ce faire, chaque pays, représenté par un pavillon national, désigne des juges. Triés parmi les élites intellectuelles, politiques et économiques de la nation, ces Juges, présents au sein des pavillons, sont chargés de proposer un questionnaire à choix multiple sur des sujets ayant trait à la culture du pays. Sept grands thèmes imposés : société, arts, histoire, sciences, sport, gastronomie et monuments.


          Tout le monde peut participer (célébrités, spécialistes, anonymes…), l’objectif étant de visiter les pavillons nationaux de son choix et d’y engranger un maximum de points, dans l’espoir d’accéder au statut très envié de BUSE (Best Ultimate Spiritual Element).


        


      


      Autant vous dire que la manifestation mobilise du beau monde. Rien que dans mon avion, on annonce la présence de trois prix Nobel de chimie, de deux prix Goncourt et d’une ribambelle de finalistes de Questions pour un champion. Je reconnais même, juste à côté de moi, le comédien français Fabrice Luchini. Il gigote sur son siège et ne cesse de répéter à tout-va « Formidable, formidable ». Comme il me demande par quel pavillon je pense commencer, je fronce les sourcils, penaud. Quels pavillons ? Je n’ai même pas encore pris le temps d’y réfléchir ! « Sélectionne-nous cinq ou six pays emblématiques, m’avait dit le rédac’chef. Des mastodontes, ok, mais aussi des pays auxquels on ne pense pas. » Mastodontes ?


      « Je ne sais pas, finis-je par répondre à mon voisin. La France, j’imagine. Point de vue culture, on en connaît quand même un rayon, non ?


      – Vous devriez visiter le pavillon italien, me suggère Luchini. Il paraît que les juges qu’ils ont choisis valent le détour. De la dynamite. »


      L’avion atterrit. Les gens se précipitent au-dehors. Ça se bouscule comme à la sortie du métro en heure de pointe. Pas super bien élevés, les intellectuels. J’en entends qui se plaignent dans mon dos. Ils me poussent littéralement en tenant devant eux, comme des sortes de boucliers, leurs encyclopédies à bordures épaisses.


      Pas le temps de réagir, cependant. La journée commence. Va pour l’Italie. Va pour la « dynamite » !
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  1.


    Italie


  Tous les chemins mènent à la discorde


  

    Le pavillon italien se trouve tout près du Forum antique (IIe-IIIe siècles après J.-C.). Quoi de mieux, en effet, pour célébrer la culture des descendants de Rome ?


    À l’intérieur, c’est déjà l’effervescence. Les visiteurs se pressent au pied des statues. Sur les murs, des photographies d’actrices italiennes font de l’œil à des reproductions de peintures de la Renaissance. Ça sent la pizza au feu de bois, l’ail grillé et les anchoïades. Pour un peu, ça me rappellerait presque la cuisine de mamie.


    Moi, de l’Italie, je ne connais que les grandes lignes, un mélange de souvenirs de vacances et de ce que j’ai pu tirer de mes lectures d’Astérix. Je suis allé à Florence quand j’étais adolescent, je suis resté béat devant les peintures de Sandro Botticelli : La Calomnie, Le Printemps… et bien sûr, La Naissance de Vénus, mon tableau préféré, avec sa nymphe sortie des eaux, les pieds dans une gigantesque coquille Saint-Jacques. Sa reproduction trône d’ailleurs, en majesté, parmi les œuvres exposées sur les murs du pavillon.


    À part ça, je sais par ma grand-mère que les premières pizzas ont été cuisinées à Naples, mais qu’elles étaient dépourvues de tomates (les pauvres). Je sais aussi que l’Italie n’est devenue un pays unifié qu’à la fin du XIXe siècle. Et que Vincenzo Nibali, dit le requin de Messine, après avoir remporté le Tour d’Espagne (la Vuelta) en 2010 et d’Italie (il Giro) en 2013 a finalement terrassé la Grande Boucle (le… Tour) en 2014, devenant ainsi le sixième coureur et le premier Sicilien à réussir un tel triplé.


     


    « No, il dibattito no ! »


    Mais qu’est-ce que c’est que ce vacarme ? Une porte claquée fait sursauter l’ensemble des personnes présentes dans le pavillon. « No ! No ! No ! » Un homme surgit, la soixantaine passée, barbe grisonnante, les yeux sombres du type qui n’a pas eu le temps de boire son café frappé, et une mystérieuse cape noire sur le dos. Il déboule au beau milieu du pavillon, passe parmi les candidats au concours, s’énerve, s’agite. « La volgarità ! s’écrie-t-il. La volgarità ! »


    Mais qu’est-ce qu’il raconte celui-là ? Tournant soudain la tête vers moi, l’homme me fonce dessus, hurlant : « La volgarità purtroppo ha trionfato ancora una volta ! » J’ai à peine le temps de m’écarter que, déjà, il passe à côté de moi, faisant voler dans son dos le tissu de sa cape noire, et quitte le pavillon.


    Ça commence bien ! Et moi qui ne parle pas un traître mot d’italien. Qu’est-ce qu’il a bien pu vouloir me dire ?


    « Il dit que la vulgarité a triomphé une fois de plus. » Pris par surprise, je me retourne, craintif, et vois apparaître une femme, vêtue d’un long manteau sombre et d’un pull à col roulé. Elle me sourit, l’air amusé.


    « Ne vous inquiétez pas, me dit-elle. Il ne s’adressait pas à vous en particulier. Nanni est fâché depuis qu’il est arrivé en Grèce. Il ne digère toujours pas la présence d’une certaine personnalité un peu sulfureuse parmi les juges.


    – Nanni ? je demande, un peu perdu.


    – Eh bien oui, répond-elle, Nanni Moretti. Le cinéaste italien. Le réalisateur de Journal Intime et de Habemus Papam. Vous ne l’avez pas reconnu ? »


    Nanni Moretti ? Je me concentre, et de vagues images de films me reviennent en tête. Un homme assis sur une Vespa, de nuit, un casque blanc sur la tête et cette fameuse cape noire. C’est lui le représentant culturel de l’Italie ?


    « Oui, acquiesce ma mystérieuse interlocutrice. Entre autres énergumènes. D’ailleurs, voici celui par qui est arrivé le scandale… »


    Suivant son regard, je vois en effet arriver un autre homme. D’allure bien différente de celle de Nanni Moretti, il est habillé d’un costume noir brillant sur une chemise ouverte, laissant entrevoir une épaisse chaîne en or. Moins élégant, de toute évidence, que le cinéaste ou que la femme qui me fait face en ce moment. Je serais incapable de dire son âge, la faute au gros centimètre de fond de teint qu’il a tartiné sur son visage. Il pourrait avoir trente, soixante ou deux mille six cent soixante-six ans.


    « Ma quante seghe mentali che ti fai ! » s’écrie-t-il dans notre direction, un immense sourire aux lèvres, sourire de diable, de dragon, de… caïman ! Mon cœur s’arrête de battre.


    « Mais c’est…


    – Silvio Berlusconi, oui, l’ancien président du Conseil italien. En personne ! s’exclame ma mystérieuse amie. Je vous épargne la traduction.


    – C’est à cause de lui si Nanni Moretti est parti ?


    – Tout à fait ! Nanni est furieux depuis qu’il a appris qu’on avait invité l’ancien président du Conseil à représenter l’Italie à ses côtés.


    – Ils ne sont pas amis ?


    – Ah ça, non ! c’est le moins qu’on puisse dire. Politiquement, culturellement, on peut difficilement faire plus opposés que ces deux loustics. »


    Pendant qu’elle parle, je vois Berlusconi se promener à travers le pavillon. Il s’approche de la reproduction de La Naissance de Vénus et la décroche du mur sans ménagement. Arrivent alors deux grands types, costauds, de grosses lunettes noires et une allure de tueurs à gages. Ni une ni deux, ils remplacent la Vénus et sa coquille Saint-Jacques par le poster d’une jeune femme, assise en bikini sur une plage. Au bas du poster, il est écrit : « Benvenuti in Italia ! »


    « Ah, l’Italie… soupire ma voisine. Et comme je me tourne vers elle, cette dernière me demande : Vous êtes venu pour le concours ?


    – Heu… Oui… Enfin, c’est-à-dire que je suis…


    – Et bien, me coupe-t-elle. Parfait alors ! Je vais vous donner le questionnaire. Vous pourrez tenter de répondre aux questions.


    – Heu… Je commence à bredouiller, pris de court. C’est-à-dire qu’en fait je ne suis pas vraiment venu pour participer. Je dois écrire…


    – Allez ! s’exclame-t-elle en s’empressant de me glisser un questionnaire entre les mains. Vous verrez, c’est très simple. Il suffit d’entourer la bonne réponse. Prenez des notes et nous ferons les comptes quand vous aurez terminé. »


    Un peu désorienté, je baisse les yeux sur le questionnaire. Valdugrain, mon ami, dans quelle galère t’es-tu embarqué ? « Et puis… ajoute-t-elle en regardant par-dessus mon épaule. Vous ne serez pas dépaysé. Un certain nombre de questions concernent nos deux gugusses.


    – Mais vraiment… j’essaie d’insister. Je ne sais pas si je peux…


    – Ne soyez pas modeste, m’interrompt-elle. Lisez, et répondez plutôt ! »


    

      Question 1 – Arts


      Lauréat de la prestigieuse Palme d’or au Festival de Cannes en 2001 avec La Chambre du fils, le réalisateur italien Nanni Moretti fait suite à une série de onze Palmes remportées avant lui par les plus grands noms du cinéma italien. Mais parmi eux, quel cinéaste n’a jamais remporté ce prix ?


      

        	

          A • Roberto Rosselini avec Rome, ville ouverte en 1946.


        


        	

          B • Federico Fellini avec La Dolce Vita en 1960.


        


        	

          C • Luchino Visconti avec Le Guépard en 1963.


        


        	

          D • Ettore Scola avec Une journée particulière en 1977.


        


      


      « Vous voyez, m’explique mon interlocutrice, il n’y a qu’une seule réponse possible pour chaque question. Et il n’y a pas que le cinéma en Italie ! Si on parlait de ce qui nous intéresse vraiment ? La pasta ! »


    


    

    

      Question 2 – Gastronomie


      Œufs crus ou cuits ? Avec ou sans crème fraîche ? Italiens et Français s’écharpent depuis la nuit des temps sur la recette authentique du joyau de la cuisine transalpine, à savoir : les pâtes à la carbonara ! Qui n’a pas subi les foudres d’un cousin milanais ou turinois, scandalisé par notre façon de préparer ce plat légendaire ? Mais selon la très sérieuse Academia italiana della cucina, avec quels ingrédients se préparent les véritables pasta alla carbonara ?


      

        	

          A • Avec des pâtes, des œufs crus, du pecorino romano, de la charcuterie de porc (guanciale ou pancetta). ET C’EST TOUT !


        


        	

          B • Avec des pâtes, un jaune d’œuf sur le dessus, du pecorino romano, une goutte d’huile d’olive. ET C’EST TOUT !


        


        	

          C • Avec des pâtes, des jaunes d’œufs, des lardons, un oignon jaune, de la crème fraîche. ET C’EST TOUT !


        


        	

          D • Avec du bœuf, de la cassonade, un gros oignon jaune, du lard fumé, quatre ou cinq tranches de pain d’épice et une bonne bière brune. ET C’EST BELGE !


        


      


    


    

    

      Question 3 – Gastronomie


      La glace à l’italienne aurait été découverte par accident dans les années 1930 par un vendeur de glace ambulant américain (et non pas italien) après avoir vu sa marchandise fondre à la suite d’un problème de réfrigérateur en panne et de pneu crevé. Vrai ou pas, il n’en reste pas moins que les Italiens sont les rois de la crème glacée. À quand remonte son apparition en Italie ?


      

        	

          A • C’est l’explorateur Marco Polo (1254-1324) qui aurait rapporté de ses voyages une sorbetière chinoise.


        


        	

          B • C’est Angelo Di Jolly (1811-1875), un pâtissier milanais qui aurait découvert la recette en préparant un dessert pour sa fille aînée. Très fier de son invention, il aurait décidé de baptiser sa première glace l’« Angelina Jolly ».


        


        	

          C • C’est le peintre et architecte Michel-Ange (1475-1564) qui en aurait importé après s’être délecté des délicieux chorbet (ou sharbet) turcs à l’époque où il travaillait à Constantinople.


        


        	

          D • Comme pour la pizza ou de nombreuses autres recettes italiennes, c’était en réalité le plat du pauvre. Les premiers à s’en régaler furent les bergers des Abruzzes, lesquels préparaient leurs glaces en plein hiver à partir de lait… de chèvre.


        


      


    


    

    

      Question 4 – Monuments


      Emblématique de la culture italienne, la tour de Pise, penchée sur le côté au point de sembler prête à s’effondrer, ne cesse de fasciner touristes et amateurs d’architecture. Mais à quoi cette fameuse inclinaison est-elle due ?


      

        	

          A • À un affaissement du sol, particulièrement meuble dans cette région.


        


        	

          B • Au grand tremblement de terre de 1117, après quoi de nombreux monuments se sont retrouvés dans cet état, avant de s’effondrer.


        


        	

          C • À un geste architectural volontaire, mû par le désir des seigneurs de l’époque de marquer leur temps.


        


        	

          D • La tour n’est pas réellement penchée. Simple effet d’optique. Allez voir, vous serez déçu.


        


      


    


    

    


      Question 5 – Arts


      Peintre célèbre, portraitiste de génie, le Florentin Léonard de Vinci (1452-1519) est avant tout l’homme qui se cache derrière La Joconde, sans doute le tableau le plus célèbre au monde. Ses talents ne se limitaient cependant pas à la peinture, alimentant la légende d’un homme aux multiples facettes, au point qu’on doive faire le tri parmi les plus folles rumeurs.


      Ainsi, parmi toutes les affirmations le concernant, laquelle est parfaitement fausse ?


      

        	

          A • Il était ambidextre, probablement gaucher contrarié et écrivait à l’envers.


        


        	

          B • Il était végétarien, voire végétalien. Grand amoureux des animaux, il achetait des oiseaux en cage pour le simple plaisir de les libérer sitôt arrivé chez lui.


        


        	

          C • Il était membre d’une confrérie religieuse secrète opposée à l’Opus Dei et aurait participé à faire éclore l’incroyable vérité sur les relations ambiguës entre Jésus-Christ et Marie Madeleine.


        


        	

          D • Il cuisinait à merveille et aurait même créé avec Sandro Botticelli une taverne baptisée « Les Trois Grenouilles de Sandro et Leonardo ».


        


      


      « Mais qu’est-ce que c’est que ces questions ? » Une voix guillerette nous déconcentre soudain. Relevant les yeux du questionnaire, je vois Silvio Berlusconi se planter devant moi. Hochant la tête, il s’exclame, dans un français approximatif : « Donne-moi ça ! » Sans plus d’avertissement, il m’arrache la feuille des mains.


      « Oh mais quel ennui toutes ces questions ! La tour de Pise ? La carbonara ? Non mais sérieusement ? La carbonara ?


      Ma voisine soupire…


      – Ce sont les questions que nous avons rédigées ensemble, Silvio.


      – No, no, no ! C’est vraiment trop ennuyeux ! Ce n’est pas l’Italie qu’on aime. Où sont les entrepreneurs ? Où sont les actrices ? Tiens ! fait-il en s’adressant à moi. Tu es Français, toi, no ? Alors… Il pointe du doigt la question suivante. Lis-nous plutôt celle-ci. Ça, c’est signé Silvio ! Made in Berlusconi ! »


    


    

    

      Question 6 – Sport


      Victorieuse face à la France en finale de Coupe du monde de football en 2006, l’équipe nationale d’Italie a alors remporté sa quatrième étoile, vingt-quatre ans après la précédente. Mais les amateurs de football ont surtout retenu l’incroyable coup de tête asséné par Zinedine Zidane au défenseur Marco Materazzi, provoquant l’expulsion du joueur phare des Bleus et précipitant leur défaite. On sait que Zidane a reproché à Materazzi de lui avoir tiré le maillot et, surtout, d’avoir tenu des propos peu amènes à l’encontre de sa petite sœur. Moins connus sont les mots que venait de prononcer « Zizou » juste avant l’altercation. Quels étaient-ils ?


      

        	

          A • « Si tu tiens tant à avoir mon maillot, je te le donnerai à la fin du match. »


        


        	

          B • « Tu n’as pas le droit de te comporter comme ça, je vais le dire à M. l’arbitre ! »


        


        	

          C • « Regarde, Marco, j’ai un petit truc qui me démange sur le haut du crâne. »


        


        	

          D • « Moi, dans mes carbo, je mets toujours deux grosses cuillerées de crème fraîche et des lardons fumés à souhait. »


        


      


      « Ha, ha, ha, sacrés Français ! s’exclame Berlusconi. Sacré Zizou ! Allez ! fait-il en me tapant dans le dos. On passe aux choses sérieuses. Lis-nous les suivantes ! »


    


    

    

      Question 7 – Société


      Réputé avoir été vendeur d’aspirateurs dans sa jeunesse, le futur président du Conseil italien Silvio Berlusconi a exercé de nombreux métiers avant de se lancer en politique. Il a notamment été employé sur des bateaux de croisières. Quel poste y occupait-il ?


      

        	

          A • Commandant de bord du célèbre Costa Concordia. Il menait les Italiens en bateau le long des rives de la Méditerranée.


        


        	

          B • Chef cuisinier, la clientèle raffolait de ses pasta al sugo di polpo (une recette de pâtes au poulpe).


        


        	

          C • Hotel Manager, il était responsable du bien-être de ses riches passagers et, à ce titre, chargé à la fois de les divertir et de leur proposer des offres commerciales intéressantes.


        


        	

          D • Chanteur de musique légère, il jouait de la mandoline et de la contrebasse et appréciait particulièrement les chansons françaises.


        


      


    


    

    

      Question 8 – Société


      Non content d’avoir régné sur l’Italie pendant neuf ans, Silvio Berlusconi est aussi l’un des rares chefs d’État à s’être vu honoré de son vivant du privilège d’avoir une rue à son nom. Mais où cette rue Silvio Berlusconi se trouve-t-elle ?


      

        	

          A • À Kamza, en Albanie, juste à côté de la rue Nicolas-Sarkozy.


        


        	

          B • À Brive-la-Gaillarde, en Corrèze, pas loin de l’avenue Jacques-et-Bernadette-Chirac.


        


        	

          C • À Chicago, aux États-Unis, à l’angle de l’Al Capone Street et du Pablo Escobar Boulevard.
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